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Séances du 9 novembre
18h30  - On fait quoi maintenant ?
21h  - Le Fil

Séances du 23 novembre
18h30 - Croquette, le chat merveilleux
21h - C’est le monde à l’envers

Séances du 7 décembre
18h30  - Angelo dans la forêt mystérieuse
21h  - La Vallée des fous

Séances du 21 dévembre
18h30 - Le Panache
21h - On aurait dû aller en Grèce
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Je voudrais répondre au groupe « Oui à Etretat » 
qui dans le dernier bulletin municipal apporte 
un éclairage plutôt sévère sur la « compétence » 
et « rassemblement », sauf si nous sommes 
incompétents et incapables de « rassembler » ?
Aussi loin que je remonte dans notre mandat, 
je pense que nous avons opté pour l’action, 
l’innovation et entreprendre. 
Quant au rapprochement avec les communes 
voisines, je pense que le 5 juillet prouve 
le contraire en demeurant fidèles à nos 
engagements de campagne même si la 
rénovation des écoles est passée inaperçue au 
sein de ce groupe et ne semble pas le concerner. 
Toutefois, elle bénéficie aux enfants d’Étretat 
et ceux des villages situés aux alentours qui 
fréquentent nos écoles, car leur avenir est plus 
important que les polémiques politiciennes 
stériles. Les mots ne restent que des mots, les 
actions, des actions.
Si le pro shop du club house du golf devenu 
dangereux ne les concerne pas ? Où se situe 
le niveau d’incompétence ? Nous avons dû 
procéder à la destruction du pro shop  et à la 
rénovation du club house. Pas pour faire plaisir 
à l’ASGE, mais parce que sans cette intervention 
innovante,  notre golf serait fermé.  Donc où se 
situe le niveau d’incompétence évoqué ?
Aussi, en 2020, nous avons pris le taureau par les 
cornes pour faire avancer les dossiers. 
Les dossiers des Falaises en aval, le Golf et 
l’église ; étant entrés en prévision sous Franck 
Cottard et furent mis en sommeil après le départ 
de la DGS et au moment de l’entrée de la ville 

d’Étretat en communauté urbaine.
Nous avons inscrit ces dossiers en contrat de 
territoire (CRTE) dans notre politique de la 
ville, son développement, ses orientations et 
les innovations.  
À partir de 2020, nous avons opéré un 
changement de cap radical pour insuffler une 
nouvelle dynamique pour notre village « La 
jeunesse mise en avant », « le retour de la ville 
à la campagne ». Nous avons respecté notre 
engagement premier (je ne me répèterai pas 
sur le sujet de la jeunesse déjà évoqué). Et un 
plan pluriannuel initialement (2021/2026) 
a vu le jour et, après le passage du président 
de la C.U., Édouard Philippe, à Étretat, un plan 
modifié (2021/2031). 
Certains ont quitté le navire et je le déplore, car 
nous avons maintenu le cap que nous avions 
fixé. Nous travaillons sur notre programme 
depuis maintenant quatre ans et trois mois. 
Car en plus de l’avoir respecté, nous avons 
rencontré des problèmes liés à l’entretien, 
à la vétusté des bâtiments publics afin de les 
mettre en conformité. Pas facile avec notre 
budget ni avec les normes européennes (autre 
que le Golf évoqué plus haut dans le texte) : 
mairie, la salle Cramoysan, sa cuisine et ses 
portes (les mises aux normes) ; les archives 
de la mairie entièrement rénovées et en cours 
de classement ; l’église Notre-Dame pour la 
première tranche sur la grande nef qui s’achève 
et la seconde qui commencera en décembre ou 
janvier prochain ; la rénovation du Camping qui 
était une nécessité d’urgence et de priorité ; les 

études pour le Clos-Lupin. Tout cela à un coût 
auquel la C.U. a participé à hauteur de 280.000 € 
pour l’immobilier (entre 2020 et 2024) et plus 
de 300 à 350 000 € pour les routes rénovées 
et l’éclairage du Perrey. (Le BSR, place de la 
mairie, commençant le 21 octobre et restant 
à la compétence de la C.U. un investissement 
important dans le budget de la C.U.).
Le Département nous a subventionné à hauteur 
de + de 300 000 euros ; la Région pour 285 600€.  
Notre budget d’investissement est de plus de 
2,5 millions d’euros. Cet endettement permet 
de maintenir le budget en équilibre et, surtout, 
de l’avoir augmenté de 30% sans relever le coût 
de vos impôts dans vos budgets familiaux et 
qui n’ont pas augmenté pour la part de la ville 
depuis 2020. 
Aussi, cette année, le camping est engagé 
financièrement à hauteur de 980 000€ (HT) et 
qu’en 2025 ce sera notre cantine, notre garderie 
et les tennis qui se verront gratifiés de travaux ; 
les études d’ingénierie fixeront le montant 
global afin de demander les subventions en 
temps et en heures auprès des différentes 
administrations. 
En 2025, nous serons obligés de procéder 
de même pour le Clos-Lupin (une première 
tranche) : rénovation obligatoire du bâtiment.
Où se situe l’incompétence ? Jamais Étretat 
n’a investi autant en si peu de temps pour sa 
rénovation et sa transformation.   

 Sur la feuille de route de cet automne 
étaient inscrits le couvrement en 
tuiles de l’édifice, la restauration de la 
maçonnerie et la remise en forme du 
tympan du portail.
Toiture achevée
En ce qui concerne la couverture du toit, 
ça y est, c’est terminé !
« Nous avons recouvert le toit de la nef 
avec de la tuile d’Aléonard, explique 
Éloi Six, responsable de cette partie 
du chantier pour l’entreprise Gallis. 
Il s’agit d’une tuile assez courante 
sur monuments historiques, de 15 
millimètres d’épaisseur et de 17 
centimètres de largeur sur 27 de 
longueur. » «  Par souci esthétique, 
poursuit le couvreur, il a été choisi de 
poser un panachage de cinq teintes et 
le faîtage a été réalisé au mortier.  Des 
chatières de ventilation ont également 
été placées à plusieurs endroits de la 
toiture. »
Maçonnerie en cours
Côté maçonnerie,  l ’entreprise 
Normandie Rénovation, qui œuvre sur le 

chantier depuis novembre dernier avec, 
notamment, la protection de l’intérieur 
de l’église, l’installation de l’échafaudage 
et le démontage des vitraux, a entamé 
la phase de « rattrapage » des joints. 
« Nous sommes actuellement en 
train de dépiquer les joints entre les 
pierres, explique Alexandre Tranchard, 
responsable du chantier. Après constat 
de l’état des pierres, nous sablons la 
surface et remplaçons le ciment par 
un enduit plus adapté à la structure 
de l’édifice et à la conservation des 
pierres. » « Certaines vieilles pierres sont 
d’ailleurs remplacées par de nouvelles 
que nous taillons en atelier avant de 
venir les poser ici. »
Tympan en restauration
À l’heure du bouclage de cette Feuille 
d’automne, les sculpteurs Éric Boudou et 
Hélène Souchard s’affairent activement 
à redonner du faste au tympan au-
dessus du portail d’entrée. À suivre dans 
le Étretat Mag de Noël…

Les travaux de l’église avancent. Sous la grande bâche blanche, les artisans 
s’activent. Aucun retard à déplorer. La vieille dame se refait une beauté comme 
prévu.

L’équipe des maçons autour d’Alexandre 
Tranchard (2ème en partant de la droite)

Zoé Divaret, Judicaël de la Soudière-Niault, 
architectes de l’agence NASCA, et Éloi Six

Pour la deuxième édition de «Raconte-moi la mer», le 
collectif associatif s’est agrandi! 
Désormais, ce ne sont pas moins de 10 associations : 
Patrimer, Étretat Demain, Tambour Battant, Les Amis 
d’Étretat, Les Etincelles,le Cercle Nautique, Bons Baisers 
d’Étretat, l’Arche, les commerçants et Vidéo pour tous.
Les 20 et 21 septembre dernier s’est déroulé un fil 
d’animations autour de la mer, en grande partie sur le 
perrey : Conférence Salle Cramoysan, Vente de produits 
de la mer, Concours de dessin, Ramassage des déchets, 
Construction d’un Cabestan, Arbre Musical, Animations 
Nautiques, Expo photos au Casino, Bagad Avel Vor et 
Projections extérieures à la tombée de la nuit. 
Sans oublier les moments de convivialité proposés sur ces 
deux jours, tous rassemblés autour d’un verre de l’amitié 
et de produits de la mer.
Cette manifestation gratuite a obtenu le soutien financier 
de la municipalité et du Casino d’Étretat.

C’est une nouvelle édition du Trail de la point de Caux, la 15ème, qui a 
eu lieu le 15 septembre dernier à Étretat et sur les communes voisines.
Encore une belle réussite selon les organisateurs avec l’engagement de 
730 concurrents sur les deux épreuves, un parcours long (28 kms) et un 
parcours court (13 kms) où femmes et hommes ont pu démontrer toutes 
leurs qualités sportives de compétiteurs dans cette spécialité très prisée.
La Boussole gonfrevillaise, organisatrice de cet évènement devenu 
traditionnel à Étretat, se félicite d’une magnifique matinée de Trail avec 
une météo propice : un beau soleil s’y était invité.
Après la cérémonie des podiums, tous pensent déjà à la 16ème édition. 
L’association annonce à cette occasion que les 700 places ouvertes aux 
coureurs seront rapidement retenues car une nouvelle compétition 
débutera ; celle de la course aux dossards et aux inscriptions terminées 
pour cette année sous trois semaines.
Signalons que chaque année, pour le plaisir et la satisfaction des 
participants, l’équipe de la Boussole apporte des modifications tant 
aux parcours que sur l’organisation, c’est peut-être là aussi la clé de 
leur succès.
De vifs remerciements sont adressés aux communes traversées, 
aux propriétaires, à la ville d’Étretat et à ses services techniques et 
administratifs.
Un grand merci également à tous les bénévoles et les sponsors pour les 

aides apportées sous différentes formes.
Rendez-vous est donc pris pour les épreuves de 2025 et pour de 
nouveaux bons et beaux moments.

Joël JACOB

Trail de la pointe de caux : au-delà des espérances

Automne 2024 n°12

ETRETATLa Feuille

Travaux de l’église 
La première phase dans les temps

Succès pour la 2ème édition 
de Raconte-moi la Mer

Texte et photos Philippe Deneufve

Texte et photos Aurélie Delahais
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80ème anniversaire 
de la Libération d’Étretat

C’est une personnalité au profil atypique 
qui vient de s’installer dans le local de la 
police municipale, mitoyen à l’office de 
tourisme. Fort d’une riche expérience 
de policier municipal en zone urbaine, 
ce père de famille de trente et un ans a, 
en effet, eu une autre vie avant d’être 
représentant de l’ordre : aide-soignant.
De la blouse blanche…
Après avoir obtenu son Bac Sciences et 
Technologies de la Santé et du Social, 
le nouveau responsable de la police 
municipale a été reçu au concours 
d’infirmier. « Après avoir voulu être 
maçon, tout petit, très vite, j’ai envisagé 
mon avenir comme infirmier ou comme 
policier », se rappelle-t-il. Mais pas 
pompier à cause du vertige. Après deux 
années d’étude au CHU d’Amiens, le jeune 
Dantot a, à la surprise de ses parents, 
choisi de bifurquer dans la voie d’aide-
soignant. « Un choix motivé par l’intérêt 
que je porte aux relations humaines », 
assure-t-il. Diplôme en poche, la plongée 
dans le monde du travail s’est opérée 
en EPHAD, auprès de personnes en 
État Végétatif Chronique et en service 
neurologique auprès de personnes 
atteintes d’Alzheimer. « Heureux de 
travailler dans un secteur d’activité où 
la routine n’existe pas, j’ai commencé 
à perdre le moral au moment où je me 
suis aperçu qu’il y avait des situations 
de maltraitance et, aussi à cause d’une 
trop lourde charge de travail », confie-t-il.  
Lui est alors venu à l’esprit de revoir son 
orientation professionnelle en direction 
de sa seconde envie de jeunesse : la police.
… à l’uniforme
En autodidacte, l’aide-soignant s’est alors 
lancé dans la préparation du concours 
de policier municipal. Il s’est plongé 
dans toutes les matières nécessaires à 
l’épreuve dont la partie judiciaire qu’il ne 
connaissait pas. Et après presque un an à 
plancher consciencieusement, les efforts 
ont payé et le concours a été une pleine 

réussite Tout en suivant sa formation, le 
néo policier municipal va ensuite gravir les 
échelons à travers ses postes au Havre et à 
Sotteville-lès-Rouen. 
« Mon souhait profond était de devenir 
responsable d’une police municipale », 
avoue le brigadier chef principal Dantot. 
Chose faite avec son arrivée à Étretat. 

Fonctionnaire territorial
Pour rappel, il précise le rôle du policier 
municipal. « Tout d’abord, souligne-t-il, 
le policier municipal est agrémenté par 
le préfet et un procureur. Possesseur 
d’une carte professionnelle, il est un 
agent de police judiciaire adjoint, primo 
intervenant, avec des compétences de 
constatations.  Reste, qu’à la différence 
des gendarmes qui appartiennent à la 
force régalienne, de l’État, les policiers 
municipaux n’ont pas le pouvoir 
d’enquête. » Et de poursuivre : « Dans la 
structure, les ASVP sont, pour leur part, 
des employés municipaux. »

Projets divers
De part ses compétences de fonctionnaire 
territorial, l’un des premiers dossiers à 
traiter du nouveau responsable local sera 
l’équipement de sécurité à fournir à la 
police municipale. « La réflexion menée 
actuellement avec l’équipe municipale, 
décrit-t-il, porte sur des armes de force 
intermédiaire, à savoir une arme à 
impulsion électrique, non létale, un bâton 
de défense et un gaz incapacitant. Je 
devrais aussi être équipé d’une caméra-
piéton. »

Ainsi, les projets ne manquent pas de 
prendre place sur le bureau de celui qui 
écoute beaucoup de musique, est bilingue 
espagnol grâce à sa maman originaire de 
Galice, et dit se débrouiller en anglais. 
Des compétences linguistiques plutôt 
bienvenues dans une station balnéaire 
comme Étretat.

Dans le cadre du Festival Normandie Impressionniste, 
la performance Arcanes paysages a été présentée sur le 
perrey le week-end des 31 août et 1er septembre.
Les danseuses Emmanuelle Vo-Dinh, conceptrice du 
projet, Violette Angé et Alexia Bigot se sont ainsi livrées 
à une chorégraphie évoluant dans une œuvre gonflable 
transparente de l’architecte de l’air Hans-Walter Müller. 
Cette bulle de forme asymétrique, écho possible aux 
mouvements de la marée, a permis à la chorégraphe de 
jouer avec l’air, l’espace et la lumière. La création d’une 
œuvre sonore inédite d’Olyphant a contribué à rendre 
l’expérience des plus sensibles. Une production Pavillon-S 
Solenne Racapé.
Il est vrai que le spectacle offert gratuitement a pu 
surprendre. Interroger. Mais n’est-ce pas là l’esprit même 
de l’impressionniste ? Rappelons que Claude Monet, 
en son temps, avait, lui, véritablement choqué ses 
contemporains. 

La journée a commencé le matin, quand le maire a décidé 
d’inviter tous les enfants des écoles à venir participer au 
80ème anniversaire de la Libération de notre ville. 
Le soir à 17h, avec la 7ème Compagnie «retrouvée » de 
Jean-Pierre Bellenger, nombre d’enfants accompagnés de 
leurs parents ont répondu présents à cet appel ; tout comme 
des maires des villages riverains, des élus de la Région, du 
Département, de la gendarmerie et des sapeurs-pompiers 
du centre d’Étretat.  
En fait, tandis que la ville du Havre subissait les bombes 
alliées, les Allemands des environs battaient en retraite 
en direction de la Somme quand le 51ème Heilander arriva 
à Etretat, à Criquetot, à Bordeaux-Saint-Clair ou encore 
Bénouville…  
Dans les Jeep et le Dodge qui circulèrent dans la ville en signe 
de paix retrouvée, les enfants scandaient « Etretat Libérée ! 
Etretat Libérée ! » ; merci à Anne-Claire Tili, initiatrice de cet 
élan de joie des enfants. 
Au mémorial du Marché Couvert, Sir Philipp Echelart, 
commandant de la marine britannique, et Florence Durande, 
vice-présidente du Département, David Guérin, suppléant 
du députée de la 9ème circonscription, et William Langley, 
fils d’un libérateur bienfaiteur de notre ville, André Baillard, 
maire, et Catherine Jacob, adjointe, ont déposés ensemble 
les fleurs de la mémoire. 
Après le remerciement aux Porte-drapeaux, petits et grands 
se sont retrouvés après les cérémonies à la Salle Marcel 
Cramoysan autour des élus pour le verre de l’amitié.  

André Baillard
photos Jean-Pierre Bellenger

Même si toutes et tous avez été informés par 
le biais de courriers, de la presse, de flyers 
ou de la réunion publique du 17 juin dernier, 
force est de constater qu’il s’agit de gros 
travaux qui vont perturber la vie des Etretatais 
durant de longs mois.
Nous souhaitons que tout un chacun soit bien 
au fait de ces bouleversements et un rappel 
de toutes les caractéristiques et les étapes 
de ce nouvel aménagement nous paraît 
opportun.

Une meilleure qualité des eaux
Sous l’égide de la communauté urbaine Le 
Havre Seine Métropole, le bassin enterré 
permettra de préserver l’environnement 
notamment en ce qui concerne la qualité 
de l’eau de baignade et aussi de limiter les 
débordements dans la partie basse de la ville 
lors d’épisodes pluvieux importants voire 
exceptionnels.

Structure
D’un diamètre de 16 mètres 20 et d’une 
profondeur de 9 mètres 75, il permettra de traiter 
1000 mètres cubes d’eau. Un bâtiment technique 
sera aménagé à proximité en surface.

Prévus sur deux phases séparées, en période 
estivale, par la remise en état de la place, les 
travaux seront menés d’octobre 2024 à mai 2025 
puis de septembre 2025 à mai 2026. 

Aménagements provisoires
À cette occasion, la place de la Mairie sera 

neutralisée dans les conditions que vous avez pu 
constater récemment. 
Une signalisation spécifique sera mise en place 
pour accéder à la mairie, aux commerces voisins 
et à l’office du tourisme.

La collecte des déchets est maintenue et pour 
garantir le ramassage, les bacs devront être 
présentés à 18 heures la veille du jour de collecte.

Circulation des cars
La bonne circulation des cars sera assurée par 
un aménagement provisoire du carrefour des 
départementales 39 et 940. Un passage pour les 
piétons et un feu temporaire avenue de Verdun 

seront mis en place dans cette perspective.
Pendant la première phase, l’arrêt « Mairie » 
ne sera plus possible et les arrêts et points de 
ramassages scolaires seront relocalisés.
La ligne 13 – LIA garde son arrêt au Grand Val.
Les arrêts scolaires sont relocalisés à la Gare et 
au Grand Val selon le bon vouloir des parents.
Les arrêts pour les bus régionaux NOMAD 
sont déplacés provisoirement :
- dans le sens FECAMP-LE HAVRE à l’angle de 
l’Avenue de Verdun et de la rue Aristide Briand 
au niveau de l’hôtel « Villa 10 ».
- dans le sens LE HAVRE-FECAMP à l’angle de 
l’Avenue Georges V et de la rue Alphonse Karr 
au niveau de notre poissonnerie « Les Ondes 
Marines ».
Vos élus s’associent aux services de la 
communauté urbaine et sa direction du cycle 
de l’eau pour s’excuser pour toute la gêne 
occasionnée.

Joël JACOB
 (selon l’avis de travaux de la CULHSM) 

Organisé, les samedi et dimanche 28 et 29 
septembre, par Romain Hélin, chef de Centre 
des sapeurs-pompiers d’Étretat (SDIS76), en 
partenariat avec la ville d’Étretat, le Crédit 
Agricole et tous les services impliqués dans 
la sécurité de la France, des personnes et 
des biens, le Week-end de la Sécurité a fait 
de nombreux adeptes. Surtout parmi les 
plus jeunes dans les différents stands de 
découverte parmi lesquels, les sapeurs-
pompiers, la gendarmerie « dans tous ses 
états », tout comme la marine Nationale 
dans ses missions de sécurité en mer et 
sur les côtes (Préfecture maritime de 
Cherbourg- COMAR), l’Armée de Terre et la 
Légion étrangère, la SNSM et la Croix Rouge, 
la Prévention routière association de la 
préfecture de Seine Maritime. 
Tous les services de la défense civile et 
des forces armées étaient représentés, 
donc tout ceux qui participent à assurer la 
sécurité des personnes et des biens sur le 
sol national. 
Ce fut pour les Étretatais et les visiteurs le 
moment de découvrir le nouvel hélicoptère 

100% français, le H160, livré le 12 février 
2024, faire montre de ses capacités.
Le lendemain, c’est le Dragon de la Sécurité 
civile qui a réalisé un exercice « opération de 
sauvetage en milieu aquatique ». 
Même l’association de notre église Notre-
Dame était présente pour faire signer 
ses tuiles par les passants pour recouvrir 
l’édifice de sa nouvelle toiture avec des 
messages inscrits. 
L’accueil sur la terrasse par le Crédit Agricole 
qui est porteur de ces journées était aussi 
présent avec la réserve municipale. 
Un grand merci  à Romain Hélin, 
organisateur, à Sylvain Resse qui assura la 
logistique avec les agents de nos services 
techniques.  
Les Journées ont été inaugurées par 
Marie-Agnès Poussier-Winsback, ministre 
déléguée, chargée de l’économie sociale 
auprès du ministre des Finances et du 
Budget, le capitaine de Vaisseau, Alexandre 
de La Peyrière, commandant de la Marine Le 
Havre, Florence Durande, Vice-présidente 
du Département. 

André Baillard  

Le 26 juillet dernier, le festival CinéToiles est arrivé à Etretat 
pour une projection en plein air.
Un écran gonflable géant et des enceintes ont été installés 
sur le stade municipal pour visionner Le Chant de la Mer, un 
très beau film d’animation.
En attendant la projection,  ce festival animé par les Petites 
Goules proposaient aux spectateurs des maquillages pour 
le plaisir des petits et des grands avec des chants a cappella 
interprétés par les mêmes artistes.
Les Étretatais, habitants des villages voisins, Havrais et 
touristes qui s’étaient déplacés malgré un temps maussade, 
ont pu profiter d’une restauration produite par un food-truck 
et un confiseur : une séance comme au cinéma, mais en plein 
air !

Le brigadier chef principal Dantot 
fait sa rentrée
Sans doute les Étretatais ont-ils déjà croisé le nouveau responsable de la police 
municipale : le brigadier chef principal Dantot. En poste depuis le 2 septembre dernier, 
jour de la rentrée scolaire et de la cérémonie de Libération d’Étretat, il a pour mission 
d’encadrer l’équipe d’ASVP (Agents de Surveillance de la Voie Publique) et les futures 
recrues envisagées par la municipalité.

Dans l’objectif de réaliser un bassin de gestion des eaux pluviales et d’assainissement, le chantier correspondant s’est installé place 
Maurice-Guillard depuis plus d’un mois à présent. Ce projet lancé par les municipalités antérieures se concrétise sous le mandat 
de la nouvelle équipe municipale qui suit l’évolution du chantier avec intérêt.

Texte et photos Philippe Deneufve
Texte et photos Aurélie Delahais

CinéToiles, cinéma en plein air

Normandie Impressionniste  Week-end de la sécurité au pied des falaises
Danse contemporaine 
sur le perrey

Travaux place de la Mairie 
Réalisation d’un bassin 
de gestion des eaux pluviales et d’assainissement


